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Q. Pouvéz-vouH nouB donner une idéo do la diminution dans les prix du bois

d'arrimage que devra produire cotte route une fois terminée et en opération ?—Je

crois qu'on pourra livrer le madrier au Portage du Eat moyennant $12 le mille.

C'est aussi l'opinion de M. Powell, qui fait un gros commerce de bois dans cette

localité.

Faf le président :—
Q. Quels seraient les frais de transport jusqu'à Winnipeg ?—$2.50 ou $3.00, je

suppose.

Par M. White (Renfreic) :—
Q. Si je comprends bien le témoin, la diminution dans les prix du bois d'arrimage

dépend, non pas do la mise en opération du chemin de fer, du passage de la rivière

Kouge au Portage du Rat ; mais de la construction dos travaux projetés dans cette

partie du pays?—Il n'y a pas do doute que l'établissement d'une voie ferrée entre la

rivière Eouge ot le Portage du Rat ne pourra que faire baisser considérablement les taux

dans la vente du bois. Ce produit ne vaut rien au dernier endroit, à moins qu'il n'y

ait un chemin de l'or pour le transporter.

Par M. White (Benfr- :—
Q. N'avezvous pas dit - "il ;>. .-ait difficile d'amener le bois brut aux moulins qui

pourront être construits au . .iti ;i du Rat ?—Sur ce point il n'y a pas le moindre
doute.

Q. Pourrait-on aisément amener le bois ù la jonction do lu rivière La Pluie

avec le Lac dos Bois ?—Oui, ce n'est qu'une question do frais de fabrication. C'est

l'endroit qu'on a choisi pour les moulins.

Par M. Jones {Leeds) :—
Q. A quelle époque de l'année l'eau atteint-elle son plus bas niveau dans la

rivière La Pluie ?—En hiver, avant l'ouverture do la navigation, dans les mois de

février et mars.

il. Et son plus haut niveau ?—En juin. Il n'est tombé que très peu de neige cet

hiver dans notre localité, et je pense que les crues du printemps ne se feront pas

sentir.
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